
AToute âme chrétienne sait, au moins vaguement que l’Eu­
charistie est l'œuvre de la charité. Mais comment ? a quel 
point ? c’est à quoi l’on ne réfléchit pas assez : on ne médité 
point assez fortement que si Jésus-Christ a c i ç 
ristie, c’est purement parce qu’il a aimé son 1 eie et qu 
a aimés jusqu’à l'excès. L’excès d’amour que |e Fils de Dmu 
nous y témoigne est-il encore chose trop belle P q 
pour que la terre, si plongée dans les sens, y re e

Mais nous, qui avons le bonheur d être davantage à l é _ 
sur ces vérités plus intimes, méditons-les en n, éner-
votion au Sacré-Cœur nous y invite, avec 
gies de notre foi et de notre cœur. toucher

Est-.l rien avec le Ciel, d’aussi bienfe^po^ accomplir’
la réflexion et la 

point de vue, qui est
nous ravir, nous transformer ? 
mieux son travail de transformation si, par 
prière, nous savons nous mettre au vrai 
celui de l’Amour.

Notre-Seigneur et le 
Sacrifice Eucharistique.

Assez facilement, nous changeons 
nous oublions souvent le premier 
quer davantage, parfois presque 
ou le troisième.

I. — L’Amour de

l’ordre providentiel ;

exclusivement, le

(i) Nous proposons comme sujet (le méditation, eu ci 
Sacré-Cœur, cee pages extraites d'un volume que M. 1 «J* y- 
Sauvé a écrit ,urVculte du Sacré-Cœur Bien qu elle 
divisée par les 4 fins du Sacrifice, il sera très fac 
solide et pieuse méditation.
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